TROISIÈME SECRET DE FATIMA 


Gaude Maria virgo, cunctas hæreses sola interemisti 
Réjouissez-vous Vierge Marie, à vous seule 

vous avez détruit toutes les hérésies 

Messe Salve Sancta parens 


De tous les nombreux commentaires faits sur la Révélation du troisième secret de Fatima, celui de l'abbé 
Fabrice Delestre de la Fraternité Saint-Pie X, paru dans le bulletin Saint-Jean Eudes n° 56 (juillet 2000) de 
l'abbé Aulagnier, est celui qui est le mieux documenté, le mieux construit et le plus probant de la fourberie 
vaticane. Jean-Paul Il, les cardinaux Sodano et Ratzinger sont des menteurs. 


Et pourtant ! Son analyse ne va pas assez loin, ne va pas au fond. Jugeons-en. 


A partir des documents anciens sur Fatima (particulièrement des confidences de sœur Lucie), il nous 
prouve que le texte est tronqué et tronqué sur l'essentiel, à savoir l'annonce d'un châtiment d'ordre 
spirituel s’abattant sur toute l'Eglise (p. 5). Il précise ce châtiment : PERTE DE LA FOI. Examinant les 
paroles de Lucie, le 26-12-1957, il cite : Le démon est en train de livrer une BATAILLE DECISIVE AVEC 
LA VIERGE... il sait que les religieux et les prêtres entraînent de nombreuses âmes en enfer (p. 6). Et 
encore : Grave crise à l’intérieur de l'Eglise, jusque dans ses plus hauts sommets : la Papauté ! || 
rappelle que le Cardinal Ratzinger en 1984 faisait référence à l’Apocalypse de saint Jean, concluant (p. 8) : 
ces prophéties de l’Apocalypse n'annoncent pas seulement une lutte matérielle, physique ou temporelle 
des ennemis de Dieu contre l'Eglise et les catholiques, mais d’abord et avant tout, une terrible lutte 
spirituelle visant à la destruction de la vraie foi en Dieu et à l'établissement du règne universel de 
l'idolâtrie. Retraçant les travaux des grands spécialistes, il souligne que tous parlent d’une crise 
grandissime du DOGME DE LA FOI. Il démontre combien cette manœuvre vaticane n’a qu'un but : Ja 
glorification à outrance de Jean-Paul II (p. 16) et à travers lui la ….glorification du Concile Vatican Il (p. 
17). S'appuyant sur La Salette, il conclut sur ce passage de saint Paul (Ephes. V, 8-11) : Marchez comme 
des enfants de lumière... et ne prenez aucune part aux œuvres stériles des ténèbres mais plutôt 
condamnez-les. Car ce qu'ils font en secret, on a honte même de le dire. 


Donc il nous dit : on nous ment, on nous trompe. 

Tout ce qu'il dit est vrai. Mais rien de plus. Un point c’est tout. C’est triste. 

C'est insuffisant, très insuffisant, gravement insuffisant pour la défense de la foi, objet de ce message de 
la Très Sainte Vierge Marie. 


J'ai appris de ma mère une prière que je récite chaque matin depuis plus de cinquante ans, et qui semble 
de plus en plus inconnue : 

Mon Dieu je crois fermement toutes les vérités que Vous nous avez révélées et que Vous nous 
enseignez par Votre Eglise parce que, étant la Vérité même, Vous ne pouvez ni Vous tromper ni nous 
tromper. 

On l'appelle l'acte de foi, et cet acte de foi me semble la première référence dans tout combat de la foi. 


A force d’avoir répété des dizaines de milliers de fois ce ni Vous tromper ni nous tromper, figurez-vous 
que j'y crois et même que j'y crois FERMEMENT. Et si je remonte dans le temps, il me semble que j'y crois 
depuis toujours. Peut-être est-ce parce qu’aussi mes parents y croyaient fermement ? et que mes grands- 
parents y croyaient ? et que les vrais catholiques y croient depuis bien longtemps ; et toujours fermement. 

J'ai l'impression que cette prière est inconnue d’Ecône ; ou si certains la connaissent, ils n’y croient pas ; 
ou si quelques rares y croient, aucun n'y croit FERMEMENT. 


Car ce ni Vous tromper ni nous tromper est un élément capital du dogme de foi. C’est la première formule 
que l’on attaque pour faire perdre la foi. Je crois même que c’est à toute époque le repère pour ne pas 
perdre la foi : le propre de l’Église de Dieu est de ne jamais se tromper, de ne jamais nous tromper. On 
ne doute jamais dans l'Eglise Catholique. 

Depuis Notre-Seigneur Jésus-Christ jusqu’au Concile Vatican Il on a toujours vécu dans la Vérité et on 
met au défi de nous prouver une seule tromperie de l'Eglise pendant toute cette période. 


Par contre, depuis Vatican Il, on nous trompe sans arrêt (sacrements, enseignement, vie, vérités, amis, 
ennemis, etc., etc... ). On doute toujours. Les problèmes ne viennent pas d'avant Vatican Il, mais depuis. 


Et une fois de plus, cette révélation du troisième secret est une tromperie. Et sur quelque chose 
d’essentiel : un message de la Très Sainte Vierge Marie, le message capital pour notre époque. Car nous 
n'oublions pas que notre foi est notre seul véritable trésor : elle nous procure la vie éternelle. 


Quand finirons-nous par comprendre ? Cette église qui se trompe et nous trompe depuis plus de 
trente ans ne peut pas être et n’est pas l'Eglise Catholique. C'est un blasphème de le croire : c’est 
apostasier. C’est l'église du mensonge, c’est l’église du trompeur par excellence. 

Mgr Lefebvre l’enseignait parfois. Il était même très précis en appelant ces papes conciliaires des 
antéchrists. Il est mort après avoir répété souvent : II n'est pas possible que ces papes soient les 
successeurs de Pierre. 

Mais depuis sa mort, ses disciples ne le disent plus. Ils préfèrent citer des paroles moins fermes. De plus 
en plus souvent, ils disent même le contraire. Et ils rentrent dans le même processus que l'église conciliaire : 
ils nous trompent, ils mentent, au moins par omission. 

Et personne ne réagit. Tous les défenseurs (?) de la Vérité trouvent normal d’être trompés. Quel 
scandale ! Se croire de la vérité et ne pas dénoncer cet état continuel de mensonges ! 


Dire que cette révélation du troisième secret est un faux, une tromperie, sans rajouter que cette 
tromperie, suite de mille tromperies précédentes, ne peut émaner de catholiques, devrait éveiller les fidèles 
sur cet aspect non catholique de ne pas enseigner toute la vérité. 

Dire qu'il y a combat contre la foi, attaque du dogme de la foi, perte de la foi, sans désigner les chefs, les 
méthodes, les phases successives des batailles, pire, sans combattre les vrais ennemis de la foi, c’est trahir. 


Les ennemis ne sont pas inconnus, cachés. Les chefs qui détruisent la foi s’appellent Jean XXIII, 
Paul VI, Jean-Paul | et Jean-Paul Il. Leur camp s’appelle l’église conciliaire. Leurs généraux sont les 
"cardinaux", Ratzinger en premier. Leurs officiers sont les "évêques". Leurs alliés, les Dom Gérard, 
les ralliés, ne sont plus du camp catholique ; pire, ils haïssent, comme leurs nouveaux amis, ceux 
qui veulent tenir et croire fermement. Tous sont nos ennemis et doivent être dénoncés comme tels. 


Mais à force de vivre avec le mensonge, sans avoir le courage de le bien dénoncer, la Fraternité réagit 
pareillement et ses chefs, ses troupes deviennent à leur tour des menteurs. Il est navrant de devoir dire 
qu'ils se trompent et nous trompent de plus en plus souvent. On ment beaucoup dans les milieux de la 
Tradition. Avec pour conséquence inéluctable qu'ils détruisent eux aussi la vraie Foi. 


Oui, Messieurs les abbés Aulagnier et Delestre, vous mentez. 

Vous mentez en n'ayant pas dit ce que nous venons d'écrire, et vous mentez gravement en ne citant 
qu'un passage tronqué du message de La Salette, en omettant le si fondamental et explicite L'EGLISE 
SERA ÉCLIPSÉE. Ces trois mots vous gênent car ils disent tout et confirment le Gaude Maria virgo, 
cunctas hæreses sola interemisti. 


L'Eglise Catholique est UNE. En croyant et en faisant ce qui a toujours été cru et fait, on ne peut être 
trompé, on ne peut se tromper. D'où vient cette théologie qui admet deux églises ? Quelle HERESIE 
d'enseigner que l’on peut être catholique en s'opposant au "pape" ! en choisissant ce qui nous plaît dans 
l'enseignement des papes conciliaires ! Pie XII "Vos omnes" 10/09/1957 : "Que, parmi vous, il n’y ait pas 
de place pour l’orgueil du "libre examen", qui relève de la mentalité hétérodoxe plus que de l’esprit 
catholique, et selon lequel les individus n'hésitent pas à peser au poids de leur jugement propre 
même ce qui vient du Siège Apostolique”. On objectera qu'on ne fait pas de libre examen, mais qu'on 
examine le Magistère à la lumière de la foi, et non pas à celle de sa propre raison : mais c’est justement ici 
l'absurde, car c’est le Magistère qui est la règle prochaine de la foi, et non pas le contraire. Dans 
l'Eglise Catholique, Magistère et Tradition coïncident, et si, comme aujourd’hui, ils s'opposent, c’est 
un signe patent que c’est un faux magistère. 


L'Eglise Catholique est SAINTE. Quelle société y a-t-il entre la justice et l'iniquité ? ou qu'a de commun la 
lumière avec les ténèbres ? quel accord entre le Christ et Bélial ? quelle part du fidèle avec l'infidèle ? (II 
Corint. 6, 14-15) 

Marchez comme des enfants de lumière, car le fruit de la lumière consiste en tout ce qui est bon, juste et 
VRAI. Examinez ce qui est agréable au Seigneur ; et ne prenez AUCUNE PART aux œuvres stériles des 
ténèbres, mais plutôt CONDAMNEZ-LES (Eph., 5, 8-11). 

C'est ainsi que l’on reste catholique. 
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